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PART.CuLIE.RS 

. 
ol de Pajares, Le· rapprochement entre Rome · et. LOndres, 

position§· §§ 

'i-~~ ·LE CA~ENDRIE~ 
donses bourguignonnes por un 
groupe féminin de :Tournus. 

18 h. 30 i 19 h • .-35. -- Circuit nau­
tique effectué pordes membres 
de la Chambre de .Commerce 
de Brdxelles. , .c~ntrOient :. tel que )e soUhaite M. èhambetlain, 

~~_a_Ov~te_do et Gtjon semble actuellement impos$ible, estime-t-on à Berlin 

aoirée. d' aujo;,.d' hui . 
. .. 

16 h. 90 à 17 h. · 30. -- .Concert au 
pavillon de lo Picoraie. · · 21 heures. -- Réception, ou pavil­

lon belge, par le commissoire 
général belge. offerte aux mem­
bres de lo Chambre de Com­
merce de Bruxelles. 

16 h. à 21 heures. -- A l'onnexe 
Maillot, ·au Centre Rural, · les· 
Chonteurs Limousins. 

l'après-midi. L'aviation a · pu partiqiper 
également cet après-midi à l'action, et 

------~----------------~~~~~~---- ----~~---------- .. . ; 

16 h • .45 à 17 h •. 30. -- Sur·lo plo ce 
centrale du ' Cflntre Régional, 
concert par là" 'mosique de lo 
brosserie « Météor :.. 

Réception par le commissoire 
général belge ou pavillon c;le lo 
Belgique, en l'honneur de la 
presse belge. · 

que ·les 
venus de 
sur le front '"'""'.:""!!"u1··"" 

Le terrain et le mauvai's temps 
n'ont pu contenir l'impétuosité de nos 
t~oupes qui se sont emparées du tunnel 
de la Perruca et du col dè Pajares que 
le;J. Asturiens considéraient comme une 
pQslfion inexpugnable. 

:Nqtre artillerie a dû battre les cimes 
toute la ·matinée .et une partie de 

l'ennemi, bombardé avec Intensité, a dû (DE ' NOTRE ENVOYE PE_RMANENT) les, assuré jusqu'à présent par les flottes 
battre en retraite. ' · BERLIN, 18 septembre française et anglaise depuis que l'Italie 
· L'unique passage entre les provinces . (par téléphone) ,. et -l'Allemagne avaient· retiré leurs na-
de Léon' et des As.turies se trouve donc - Le.· conclusion·· des accords de Genève vires de ces orgaillsatlo.ns, provo4ue 
entre notre pouvoir après six joyrs 'destinés à compléter ceux récemment si- également à Berlin des commentaires 
d'offensive. La prise de ce point culmi- gnés à Nyon, la suppression du contrôle assez Inquiets. 
nant présente la même Importance pour naval des côtes espagnoles, les déclara- ' On n'avait pas eu assez de railleries à 
la campagne des Asturies que celle de tions" faites. hler à la tln des manœuvres l'époque pour dire le peu de cas que l'on 
la prise du col de l'Escudo, lors de nos françaises par M. Daladier et son collè- faisait de ce controle franco-anglais, 
.opératiOilS dans la province de San tan- gue britannique, sont autant · de sujets· dont le gouvernement de Valence n'au­
der. · qui préoccupent ce ·matin l'opinion ,PU· rait, paraît-il, pas trop lieu de se plain-

La route de Léon à Oviédo et Gijon · bllque allemande. · dre. Mil.!ntenant que le même contrôle 
se trouve 'sous notre contrôle absolu. Bilrlin estime, et peut-&tre n'en éprou•. disparait, on s'en montre assez marri et 

ve-t-11 pas trop de regret, que la sfQ!la• certli.ins journaux donnent à leur pre­

ft ,U-B R 10 U f -50.000 Chinois 
· IMMOIJIL lfRE sera·i~nt cernés 

ture des accortls de Genève a élargi en-. mière page des titres saisissants' tels 
core Je fossé creusé à Nyon··entre J'Italie que : « L'accès .des côtes de l'Espagne 
et Je bloc franco-anglais, et que « cette rouge est ma!'ntenant entlèrement.Vbre 
démonstration navale anti-aérienne » pour Moscou :., tandis que d'autres par­
rend provisoirement. lmpo.ssible tout rap· lent déjà d'intervention quasi-oftlclelle 
prochement entre Rome et Londres tel de la France en Espagne. La France 
que paraissait le souhaiter récemment voudrait faire en sorte que les gouver­
encore M. Chamberlain. nementaux espagnols puissent tenir au 

~~J;au ~1i.lais, . Paris, )eùdi 7 octobre ' , aU sud de p é.kin 
~h~ "mAISON à:· Montreùil- ~~.·s 
48, rU.è Ràymond-Le!ebvre ct 122, avenue 
Erneif-:R'enan. Mise à prix ~ 80.000 fr. S'adr. ' 
1 M•/L'èboilcq, avoué, 29, · r. d. Pyramides:· . . .... 

. 
PEKIN, 17 septembre. 

VENTE au 'Palais, à Paris, le Vendredi L'armée japonaise continue d'encer-
8 octobrP. 1937, à 14 b.: 1• PROPRI.ETE à cler, les 50.000 Chinois Isolés entre 

FON
!I'ENAY BOIS <SEINE) Llangh Slarig et TchoÙ Tchéou. Les 
·1 ·SOUS• 4, ruè du Nippons affirment que leurs tanks et 

Cbèmin-de~Fer, . et 9 bis. rue Castel. 2• · -leur Infanterie· ont progressé au sud de 
'fERRAIN à bâtir à FONTENAY-sous- ·uahgh Slang jusqu'à 9 milles deTcP,ou 

. BOIS, 46, · rue Cast~!. s• ' Tchéou. Ils déclarent avoir compté plus 

S'il fallait en croire la presse alleman- moins jusqu'au début de l'hiver dont la 
de, les responsables de cette situation rigueur suftlrait alors à paralyser à peu 
seraient, d'une part, M. Eden et son en- près complètement les opérations mili­
tourage c aveuglés de préjugés· bolche- taires. 
vlstes :., qui poursuivraient à Genève et 
à Nyon une politique qu'on se plaît tou- L'entente franco-britannique 
jours à opposer à celle · du premier mi-
nistre anglais ; d'autre part, la France, Enfin, les déclarations faites hier par 
qui a fait tout ce qui était en son pou- M. Daladier et son collègue britannique, 
voir pour mèttre obstacle à toute tenta- M. Hore Belisha, à J'issue des manœu­
tive de rapprochement entre l'Angleterre vrea françaises, suscitent à Berlin un 
et ·l'Italie. lntér&t considérable. Si certains Ironisent 

tres ne cachen't pas le d~sag"réll'!ent ·que 
leur cause cette nouvelle affirmation de 
J'enterite franco-britannique. 

17 h'fxires. -- Ao pavillon des Vins, 
réception' en Thonne\Jr des 
membrés ''.de l'Union fédérale 
des onciens .corTibottants. 
Centre Régjo·nol, ou pavillon de 
Lorrà'ine, réception de la Presse 
et de lo Meu~e. · 

17 h. 30 • .,..-Au pont Alexandre-ill, 

Comédie des C.homps-Eiysées : 
Le Rideau Gris, de Marseille, 
présente « lo Duèhésse d'Al­
mafi · ». 
Salle pleyel : çhonts et donses 
par l'ensemble de l'Armée 
Rouge. 

Le. « Deutsche Allgemelne Zeitung », 
qui Intitule son article « · Manœuvre 
française dans le sens: de l'entente re­
nouvelée :., indique que cette collabora­
tion si étroite rappelle à s'y méprendre 
l'Entente Çordiale d'avant la guerre .et 
ajoute que la communauté politique qui 
s'est fait jour à Genève et "à Nyon et en 
d'autres circonstances doit certainement 
avoir pour corollaire une collaboration 
non moins intime entre les états-majors 
français et anglais. · - . ' ,. 

Cet ensemble de faits crée une situa- ,_,_,_,~~-­
tion dont Berlin n'a peut-être pas lieu.de 
se déclarer satisfait et qui • fera en . tout 
cas l'objet d'un examen approfondi lors 
des ·conversations que le FUhrer et le 
Duce auront à Berlin dans les derniers 
jours de septembre. 

' YVES LE DANTEC. 

M. ti. CHAMBERLAIN 
est rentré à Londres 

LONDRES, 18 septembre 
M. Neville Chamberlain; revenant de 

vacances passées en Ecosse, est arrivé 
à Londres ·ce matin- de· bonne heure.­

Le premier ministre s'est immédiate­
ment rendu à son domicile de Downing 
Street. · 

Pqurtous le·s.R'égl~•· 

L" ~ miriér.a.w:'.-les . plus · 
. adijs,. indüpensables à lOus 

eeux qui:&uivem un régime, som 
harmonieusemem dosés dans 

L T ' · t (Seine-Inf'")· M A 1 S 0 N· • l 
e repor 36. \r. Charles-Simon. Mises ~e -~.200 cadavres ch nol~ au cours d~ 

l prix : 1•" lot," 60.000; .2• ·lot, 60.000; s• leur avance. · 

et déclarent que le ministre anglais a été 
Le contrôle dea côtes espagnoles « un h8te bien a imable » en affirmant 

Le. 11.n du contrôle 'de.s côtes espa~o- que J'armée française es.t ~nvl~clble, d'~u· 
--~~------------~--~~--------- • 

l'eau ' àe_'~~.·Gol.mie' Badoil. 
MiBér.(llisa#or~ ~mpuee, mais 

aussi, moiUrU. :' · · · lot. ;_s.ooo fr .. Total : ' 135.000 fr. S'adresser >, La colonne japonaise ,de la rivière 
A ~ Leboucq, avoué, ) !9, rue des Pyrami- Tchouma, ayant consolidé ses positions 
de_s, :ç>ane~ Plai~aJ.ld. Tournesac, avo!!és. sur le chemin qe fer, s'est ;retournée 
vente' étÙde de M• Bfdaut, n~t. à Sceaux, vers· le Nord pour harceler la retraite 
le 27 ~Septembre . 1937, PAVILLON . " .chinoise: , 

A-..:;,_3 h~ures : . . a., ...: Les ,avions japonais"signalent qu'une 
Font ... : a ·y a.ux-.RO?ES, Chemm 4e. J a !ifo*'"' ..armée chinoise marche raplde-

ç,.. · •ProcessiOn, n• 34. Conten•• _!" ~' · 
213"m. Mise à -prix : 10.000 fr. S'adr . . audit men~. ve.rs le nord de la base de Pao 
not. et à M• Noue!, av. Paris, 40,r.de Liége. Ting· Fou, "!-fin de secourir les 50.000 
--,.,..-----------------· _. - ·. Chinois isoles du reste de l'armée, et 

A Genève, M. Yvon Delbos 
développe. ~a thèse· -"française. 

. Elle perm# de. bQire ~'un·· bora 
de.l'arJ-née.à .. z;a'*'e." eelte eau de' 
IDris les . tl~mel; _:,:baeiériologi- . 

'. ·- qu!mene : iuii·; 'eC ''ém~6emm.n. · 
· digesnblèJ~·:· ... 

FdsH~ "t "1 Meublé, VIns - Llq. à Par.is,: n'~st ·.qu'à une vingtaine de milles de .,.,__ Suc·te de la premie're ""'B•' 
d' . 0 e 1, lmp. Letort. Adjud. 27 sept.. ceux-çl:: Les troupes japonaises cher- ,_ y-

14 b., ét. M• Halzet, not., bd Bne-Nouvelle, • chent a leur barrer la route, mais sont 'Le ministre des AJfaires étrangères 
10 blllj M.à p.:· 45.000. En sus m'at. e~ march. gêné& ·par la boue. fran"ais rapp' ela . les passions idéologl-
Loy. ,a rem. 3.250. Cons. 9.000 esp. S ad. not. V · 

1 
d é 

1 
tan • "' ----=---------------- ---------· _ ers~ e su , une r s s ce opinlatre ques qui tendent à diviser l'Europe en 

Fds B. J · • Pâtisserie à Par!JI, rue, ·ae .. l'arpère-garde !!hinoise arrête l'a van- deux camps ·ennemis et ·les incidents 
de OJI angerle· Bourbon-ChAteau. 6: :ce• 'de l'~lle gauche nippone,· et permet graves qui se ,sont multipliés dans les 

'AdJ. 29 sept., 14 h., ét. M• Vincent, not .. 183, .& une. bonne partie de l'armée chinoisé eaux méditerranéennes. 
Bd St-Ger~aln. M .. à p. (p.êt.b.) 90.000. En .de ._se retir~r sur Pao Ting Fou, rédui- « Quel peuple, demanda M. Yvon Del­
sus Jllllt. P 2.170, march. dir. exp~rts. Loy, ·sant l'effet du mouvement tournant ja- bos, quel gouvernement pourrait-suivre 
1 -relll;b. 2.500 fr. Cons. 20.000 fr. Sadr. not. pori~is. ~ lliuls inquiétude une route condulsa.nt à 

Fde B h · • T • • , 154 et · La ville de Hai Yuan a ' êté prise par de tels abiDies 'l » . 
Cee . OUC erie• r1Derlel56,bd uri .corps_ d'armée japonais, .qui a_ con- Il examina ensuite le problème du 
Berthier. M. à p. (pouv.~t.ba1'sa.) 100.000 fr. tribué à · la· prise- de . la ' passe de Nan- ' respect des engagements pris base mê­
Cons.so .. ooo. Mat. et march en sus. Adj. 6 oct.' kéô.u. Haï ·Yuan· est à 50. milles au nord- me de notre civilisation et.' condition 
11 h. Et: Mo Plo lx, not., 25,bd Beaumarchais t?Ués~ de Pao. Ting _F.ou. · · · indispensable de toute collaboration ln-

T ' · )'b 6, r. Afphand. cee sam. M. à p. 
err o 1 • LO.OOO. Adj.Ch.Not. 5 oct.,l4 h: . 

J!o P.lo!x, npt., 25, bd Beaumarchàis, Paris." 

Vente 'Et. de M• Granier, not. à Ste-Maxlll!e 
'(Var), le 3 oct. 1937, à 10 h. matin, 3 lots. : 
1 ~ Gdeo VILLA à Ste-Maxime' 

M. ·--:·Roosevelt affirme sa foi· 
. . . • • : t. lj... 1 . : •. • 

e·n··· t:'àvenir ·des d-émocraties 

ternatlonale. n fit ressortir que •les .ef· 
fets de l'autarchie, tendant à l'isolem,ent 
économique des nations, contrecarrent 
à l'heure actuelle les volontés de p"aix, 

M. Yvon Delbos aftlrma, à la tln de 
son discours, l'attachement de la 'Fran­
ce à la Société des Nations. 

« La France, comme la Grande-Bre­
tagne, viennent de donner la preuve de 
leur dévouement à la sécurité commu­
ne. Ce redrèssement exige une collabo­
ration effective de tous les peuples, de 
tous les hommes qul comprennent que 
pour empêcher la· guerre, ils ' doivent, 
en montrant la forœ que constitue leur 
~on. brlaer l'élan qu'el!le- veut pren­
dre.» 

Le discours du ministre des AJfaires 
étrangères français a produit une très 
forte impression et l'on attend avec 
beaucoup d'Impatience les déclarations 
que fera demain, à l'Assemblée, . M. 
Eden, déclarations · qui compléteront 
sans dout11 le discours du ·premier délé­
gué de la\France. 

· Le 'discours de M. Negrin . 

Quant au discours de M. Negrin, 11 
constitua\d'abord un exposé détaillé de 
la sit'!lation actuelle de l'Espagne, au 

dite _ir l:.e--Torr.ent », _quar. des;Boutelllters: 
eco 800"' T A •• C•t700"' env. 
envlr. i• err. meme leU3• TERR. in." 
lleu- Cont. 1.014 m .. M. à p.: 1•• lot, 35.000 ;, 
~ lot, 10.000; S• lot, 11.000 avec fac. baiss. 
M. A p. 2< et 3• lots à 5.000 et 4.000. S'adr. 
M• Granier, not. Ste-Maxime-s.-Mer (Var); 
],fe Sourdllle, avoué Paris. 44, r. Mathurins; 
M• Ragot, .av. Paris; M• Faroux. not. Paris. 

, point · de ' vue politique et juridique. 
Après avoir dénoncé les actes de guerre 
commis dans son pay's•p"ar l'Italie· et le 
Reich, --M. Negrin termina son-discours· 
en formulant des propositions ~réclses. 
Il · deinanda; ' tout "d'a15'c5ril; "que la· So­
ciété ,de.s.*N.ati!)ns ~.r.e.conn~~~~p-ps-
1Jion dont 'l'Espagne a ét~ i'objet <ie la 
part de l'Allemagne et de l'Italie ; que 
la S.D.N. examine de toute urgence la 
façon de mettre fin à cette· agression ; 
qu'on rende intégralement .au gouverne­
ment espagnol le droit d'acquérir libre­
ment du matériel de guerre _; que les 

.c":adj. Ch. Not. Paris, 12 oct. 1987, 2 loti : 

l·o:,p~ ·n'·'t, Levallois- Perret, .7 ... rue 
~~ rOp . e e · Marius-AUtan, et r. Dan­

tbn,10. Cee 733"' etiv. Rey: .. IV'- '24.270 !r.~~ èt 
A,llte( particulier. Libre. 'y : ·p.": 350.000 fr. 

2o T • ~ Neuilly-s.-Seine, r: "'VIlliers, 
· .erra1n 25. eco 317"' env. :Lfbr. M.p.: 

110.000. S'ad. not. ·Paris : M,. Mlchelez, Bd 
ete Courcelles.128; Fontana, 10, r. Royale. 

yente au Palais de Justice de Corbel!, le 

i\~i.1~~7': IMM. de Rapport 
8l8 

V·n St G 57,r.d.Parls 
1 eneuve- - eorges compren. : 

bQU~Iques et logts. M. à pr. : 120.167 fr. 
S;a~r. M" Haber et Cbatelln, av. à Corbeil. 

~~ 
. . . - ,. 
RADIO-CITE ïe ~ ... po~~t6 
VOUS OFFRE CE · SOIR 
tS 'h.' 65, au 'mtcro : 
. Les Chansonniers en liberté, 
· av. J. Marsac, R.Soup!ex, Jane Sourza 

"flh.05: " 

.. La« Voix de'Paris » en parade 
U h. 45 : Retransmission du Pavillon 
. Corae à l'EXPOSITION. 
~)1 • .45 : Retr.: Coupole à Montparnasse 
·.:." 

~"­. .., 

Fanny. Heldy 
1è due de Reichstadt 

: .pléin été ... Et pour résûltat'. un 
·u· NE grande prenrtère à l'Opéra en· 

· . · succès comme jamais n'en connut 
.:" notre première scène ' lyrique à 
~eille époque :·c'est cela qui, d.epuis le 
J_ir septembre, défraye la chronique pa­
risJenJ}e et qui nous conduit chez · Jàc­
ques Ibert, compositeur de L'Aiglon, en 

_.c;ollaboration a:vec Arthur Honegger. 
' -'··C'èst de cet heurewc; événement que 
/iP.'!} V<Julons entretenir. ce musicl~n si 
rép}:'ésenta:tif de J'art lyrique français et 
qÜ~ · est directeur de la _vma Médicis à 
~R~me. 
·: ·ll!ince, juvénile, œil malicle).IX, fine 
moustache,. Jacques Ibert est toute ·sim• 

•.pllcité cordiale : il, a . ·gardé des années 
·~e. guerre une allure « \ sportive :., ne 
~filions pas <1. milita!re "• et probabl~-

'( 

WASHINGTON, 18 septembre. ner. Ils revendiqueront leur droit de ehol-
Le président Roosevelt a prononcé .sir leurs coaveraanta el voudront pouvoir 

un grandJ.'di!èolirs~ radiodiffusé il." l'oô- renouveler périodiquement le choix de leura 
èaslon. ""e la. célé b. ration du 150" an. niver- couveraanta en les déal~ant librement a a ,. -. mo;yen da aaUrage -; et c est 'ensuite que oea 
salr!) de Ja.,Ç($lr;t,tlt,Jty.~i~.Jb ., ., .,. , ,, .... , ..... no.u.v.elleL...formea . de . . gouvernements OJit 

Ces temps derniers, noas avona pa enten- amené lês affaires da monde 1 un point où 
dre an défi clairement exprimé t. l'idée des la civilisation le trouve menac6e. • 
démocraties ém&Jtant d'an coavernement Le Président estime que deux grou-
représenté par un seul homme. Il ne s'agit ai t 
pas 'de nier qùe la méthode- du lanceara pes s'affrontent : 1• Ceux qui cr gnen 
de défia, qu'on baptise cette méthode com- le règne de la majorité dans les démo­
munlste ou dlctotorlale, a don.né aux: per- craties ; 2• les impatients qui veulent 
soaaea qui vivent eous -ces récimes des obtenir des résultats immédiats, n'étant 
avantaces matériels que la démocratie ne pas trop sllrs qu'une vague "forme de 
leur avait P'tl accordéa. Le ch6mace ·a di- dictature prolétarienne ne serait pas Je 
mlaaé, bien "\n'li tron'-e sa cause daae la h ln 1 1 id · i folle fabrication c;Ies· àrmemeatl, et l'ordre c em e P us rap e pour Y parven r. 
rèpe soue ua régime de teneur et aux Cea deux rrroupee eoal daacereax; e1tlme 
dépeaa de la llbené et dea droit. de l'lad!· M. Roosevelt. Le premier · repéseate des 
vida. . cen1 lah11malna réeolae t. reater au pou-

Ainsi, les dlrl,;eaatl de ces · rér;lmes rient voir, taudis que le1 autrea font preuve de 
devant toutee les Constltatloas et prédisent témérité- eu voulant a'emparer du pouvoir. 
qu'on en arrivera t. copier leurs ·proprea L'énorme majorité de la population des 
méthodes et ils f.rophétlseat la fla de tou- Etats-Uills comprend que le couveraemeat 
tes les démocrat es da monde. preaae position coutre ces deux croupes. 

Mals ces prédlctloas, mail ces prophétlea, Pour malnteulr uae polUlque démocratique, 
tous ceux qnl croient ea· la démocratie et le r;onveraemeat doit donner t.· la grande 
qui représentent l'énorme maJorité · del na- malle da peuple aatlsfactioa t. ses demande~ 
itoas et l'énorme maJorité .de la popalatloa d'amélioration matérielle, de sécurité kouo­
da m,onde n!y èroiéat pas, et ,leur démenti mique ·et lai accorder au niveau de vie jas­
repose. sur deux raisons qal teront éternel- tlflé par· les re11ource1 da pays. C'est seale­
lemeJit vraie,s, : ~'!l•t d'abord qne les hom- meat en ·atteignant ce bat que le couver­
mee et les femmes d'aujourd'hui refuseront nemeat prouvera la valeur de la démoera­
de ae confier Ilchemeat t. na seul ·homme tle et l'lnuUllté' de la dictature, laquelle est 
o~ t. ua groupe ubitralre pour les couver- toujours aecompa,;n6e de l'esprit d'Invasion. 

• 1 

,Extraordinaire: succès 
de "lrAiglon" à l'Opéra 

Con1)ersation -~ bât':JRS rompus· 
avec JACQ.VES IBERT 

" , 
ment l'amour de la pipe- qu'il allume je ne renie pas : c'est un moyen ·de 
familièrement. vivre, de c se défendre :.... et de pou-

La ' d L'A" 1 voir écrire des Concertos pour fl(l.t~ ou 
geneae . e « 1g on » l 81l$ophone ... qui ne sont pas· très rému-

- Vous me voyez ravi, en effet, d'une nérateurs vous vous en doutez. J'estime 
réussite dont' le mérite .revient égale- qu'un co~poslteur ne doit pas -écrire 
ment à! mon. cher. collaborateur Arthur"' pour de l'argent, bien· entendu,· mals de 
Honegger. cette question · indispens&ble, hélas, 

- N'est-ce pas la prem!êre fols d'autres devraient se préoccuper pour 
qu'une pareille association se produit lui... 
éntre deux musiciens ? ., · " _. • ' · d 1 • 

- Oui, quoique j'ale déjà écrit a...a uuaere es « yr1quea » 
L'Eventail àe J6anne' avec neuf confrè- _ Un mot ? Pourquoi ne joue-t-on 
res... Mais cela est moins compliqué... pas, à l'Opéra-Comique, ces adorables 

« Depuis plusieurs années, nous opéras-bouffes qui ont nom Ang6Hque, 
étions, aonégger· d'une part, ·. moi de G t 
rautre, sollicités tour à ' tour par Guns- onzague, Le Roi d'Yvetot ... . 

. - Je n'en sais rien - car je ' ne me 
~ourg de nous atteler au livret ~!ré de préoccupe pas de faire jouer l'œuvre 
1 œuvre de Rostand ... La difficulte de la une fols faite, surtout au théâtre. A 
tâc~e nous en écar~t, chacun ~e notre bien réfléchir, je crois pourtant· que 
côt~- Un jour, nous avons eu lidée de · l'abandon, en -général, des œuvres légè­
~OnJuguer notre effort, et après nous res, .de genre si français, . tlelit à 
etre !19Si~ilés le poème, nous avons tra· l'absence de troupe capable de les Inter­
vaille . d __ arrache-.pied et. nous . avons pré ter... Il . faudrait . moins . d'engage­
abouti ... Comme vous le savez, la mu- ments _ les uns trop payés,. les autres 
sit~ue p:olo~~e le drame, .sans empiéter pas assez _ et, au contraire, un. certain 
s,ur lui . nous avons traite le ~ujet dans nombre de bons ·artistes capables .de 
1 esprit _qu} nous. P.araiSS}I-1~ etre « un tout jouer. Qûe de talents de « jeunes :., 
-pont :. Jete entre nos preference~ ·-e~ le s'orUs du Conservatoire, qu'on laisse, on 
goût du public pour la forme de 1 opera. peut le dire mourir de faim ! . 
Ainsi avons-nous pu. prouver que des ' . -
compositeurs « d'avant~garde :., comme A notre époque .• dlftlclle, il f~ut tou: 
l'on dit, pouvaient à ·l'occaston, et sans jours en •. revenir a la vie materielle .. 
basses concessions, ·être accessibles à la. si le the6.tre lyrique se meurt, si des 
compréhension de tous .. :. confrères de tale~t - . jamais n~tre 

Jacques Ibert totalise déjà un nom- Ecole Française na ~~é si r~che . ·';"" 
bre considérable d'œuvres de tous les s~ détournent du · theatre, c est qu 11 
génres ! · . n est pas rémunérateur. 

Je croyais les connaître, ~epu!s les A Rome • la tichè à accomplir 
Concertos, les ballets, les pieces pour • . 
piano, pour . instruments, les mélodies, Nous pat' lons alors de · Rome, ofl 
les poèmes symphoniques, les musiques Jacques Ib~t se rendra bientôt : 
de scène et.;: les ouvrages lyriques. « J'y suis retourné avec l'Impression 

Jacques Ibert me rappelle qu'il écrlvi~ que je l'avals quittée Il y a quelques 
aussi de « la'1Ilus!que de' fllm ,, , mois ... Je n'ai eu qu'à me louer ·de mes 

.:.. Mals oui. J'ai composé .Ja musiqué rapports avec les. Italiens. On peut faire 
de Golgotha, •DO?l Quichotte, L'hpmme beaucoup pour la diffusion de.la pensée 
à11 null11 Jlart ... de combien d'autres, que et de l'art ·français. · Je m'Y. efforce. A 

Des bombes sont lancées -

non loin d'un contre-torpilleur 

britannique 

LONDRES, 18 septembre. 
L'agence Reuter apprend à Londres 

que six bombes lancées par un avion 
qui s'est dirigé· ensuite vers G!jon sont 
tombées hier non loin du contre-torpil­
leur Fearless qui se trouvait au large 
de ce port. Les projectiles n'ont causé 
aucun dégât et n'ont tait aucune vic­
time. · 

Valini MarcouX: 
Flambeau 

mon ·arrivée, j'al donné un concert, dans 
le programme duquel .j'avals Inséré, à 
côté d'un Quâtuor de Honegger, des 
œuvres de jeunes Italiens. En retour, 
j'ai obtenu, peu de temps ·après, des 
èommandes pour mes jeunes élèves ... 

- Un dernier mot : cette tâche mul­
tiple d'administrateur ne nous privera-­
t-elle pas de no\lvelles œuvres .? · 

- Certaln~ment non, et vous pourrez 
entendre; j'espère, au printemps pro­
chain, Le cavalier errant, c épopée 
chorégraphique :. de Mme de Gram­
mont et Alexandre Arnoux, que m'a 
précisément, récemment, dem~d6 ·Ida 
Rubinstein; • 

... Sur cet espoir que nous partageons, 
en ·nous souvenant de Diane àe Poitlers, 
nous quittons le jeune maître, que sol­
licite un autre visiteur... RENt i!MON, 

combattants étrangers soient retirh ·; 
enftn, que les mesures de sécurité envi. 
sagées ' ,pour la Méditerranée soient 
étendues a ·l'Espagne. . 

D 'ailleurs, le débat espagnol n'est. pas 
terminé, puisque M. Negrin a dtlmandé 
le renvoi de' ses propositions à l'examen 
de la commission politique de l'Assem-
blée. . . · · 

MICHEL PIERRE, 

Là mi~ en place 

d~ l'aéronautique navale 

. · britannique 

en Méditerranée 
Cinq des six hydravions quadrimoteurs 

Short-'« Singapoor :., de l'escadrille 209, 
sont partis ce matin, à 6 h- 30, de Ply­
mouth. en direction de Gibraltar ·et· de 
l'île d.e Malte po~r participer ~ la sul'-
velllance de la Medlterranée. · 

Les cinq hydravions de l'escadrllle 210, 
également désignés pour se rendre à l'ile 
de Malte, sont préparés à Pembroke en 
vue de leur départ. 

Le navire porte-avions « Glorioua » 
est arrivé à Malte. L'escadrille 202 est 
stationnée> à Kalafrana. Prendront part 
également aux. opérations de contrôle : 
deux escadrilles de reconnaissance, une 
escadr!lle .de chasse maritime et une. 
escadrille de b"ombardiers-tôr'pilleurs. . · 

Les hydravions·· de reconnaissance 
Short de 2.600 CV. atteignent la vitesse . 
m!IXiinum de 235 kilomètres-heure ; leur 
autonomie de vol est de 1.600 kilomè­
tres à la vitesse de qrolslère de 170 kilo­
mètres-lieure. Les équipages sont compo­
sés de deux· pilotes, d'un navigateur, d'un 
radio et•d'un mécanicien.- P. 

. " ··.· ., .. 
,.: ~· 

". \ 

Les membres SAMEDI 1~ SEPTEMBRE 21 heures 1 · Fetes Folklorique ilu Pavillon 
dea. VIna ·et aur. le Pont Alexandre. 

de la Chambre de Commerce 
belge visitent l'Exposition 

15 heu rea . 1 Grande Place· du Centre R6glo­
nal; Ffte Folklorlq"ue avec le concoure dea 

"Groupe• de Bourgogne, d'Aiuce, Lorraine, 
Champagne. 
17 heurea 1 Sur la Seine, R6gatea d'Aviron. · 

·Les membres de la Chambre de Com­
merce · dé Bruxelles 'et de. la Chambre 
de Com~erce française de Bruxelles· vi­
sitent aujourd'hui l'Exposition. 

·'·.:.· 
Fêtes de l.a lumière 

: . Qalaa -"tùmlneuic aur la Seine, sur; la Tour· Elfl'el 
A 21 heures, les visiteurs seront reçus 

ati pavillon belge, par le commissaire 
général et la baronne Raymond Vaxe­
laire. Enfin, ils assisteront aux fêtes de 
nuit sur la Seine. 

20· SEPTEMBRE 
LES'" SOIRS 

Fete. du Feu (Henri BARRAUD). 
Fontahiea Lumlneu•e• aur la seine. 

A 
. . , 

. rrlve· ''J-e· suis libre 
hier à 

Paris .•• 
, polir la · première fois 

de·.· ma vie ~;, 

... n()us c;léclare Ramon ·Nôvt~:rro.:qui.va pro~ablement paraître 
~u music-hq.l[ et· tourner:plus.ieurs. lilms.,en France 

VIDEMMENT, depuis trois ana .ge. Je· n'àl pas dormi-depuis quarante• 

E que je ne l'al vu il a un peu huit heures. ·· 
.changé. Son visage s'est arrondi, · Poli, mala un pèii laa, Il répondait aux 
sa bou~he a pris une expreulon . journalistes qui l.ili pos.alf!nt des 'quea­
volontalre ; Je ne sais quoi de . tlons en · françala1 cependant qu'une 

plus vigoureux et de plus grave à la fois dame aux . joues roae1, une · amie venue 
rayonne de toute s,a perac;m~e. Ma.ls on l'accueillir, l'Interrogeait en espagnol 
ne peut pas dire qu Il a vle!Jh. Il a gard6 _sur. aa - aant6 et que M. Goldln; •dlrec· 
aon charman~ sourire et ce regard ten· teur de J'A.B.C;, .· tentalt de : l'entratner 
dre et careasant qui a enchanté le• rA· sur Je terrain,' èl11s: affalrea": 
verles .de tant d'imaginations féminines. - Demain, j:iemalnr, murmuraJt.Jï, 

France pour ee reposer. Dana quelquH 
jou ra, Il partira vers la C6te d'Azur, 
pula Il rendra visite à de~ amis en Sula· 
ae. A aon retour, Il ne ae~alt pas lmpol• 
1ible ·qu'il paralue aur la scène d'un. 
grand muaJc-hall des boulevards. Il y a 
mime dea certitude• pour qu'Ji . prépare 
un tour de chant ... Et J'on chuchote qu'JI 
algneraft . un contrat au terme duquel Il 
Interpréterait ·plusieurs .filma en France. 
Tout cela sera· réglé cea jpura·ci ... 

Le ciel était gris, Il pleuvait, quand un 
taxi emporta Ramon Novarro vers un 
domicile Inconnu. La pendùle de la gàrs 
Saint-Lazare 111arqualt 17 h. 30. Depul1, 
H a disparu de la circulation . 

JEAN VIDAL. 

Il est descendu du train aana qu'on ' mail aujourd'hui· .làlasez-inol me remet­
s'en aperçoive. Et tout d'un coup, on l'a tre de mes 6motlons maritime~... Dea 
reconnu. Il 6talt là, enveloppé d'un clas- projets, oui, j'eh• al, ciu plut6t non. Je 
s!q~e manteau de ra.tlne · belge, . colff6 · ne . dirai ~ien, L!~.JiCJ)6rlènce ":'~• apprl1 
dun feutre mou, la mme un peu défaite qu' li vaut toujo-urs . mle.ux se .taire. q,ue 
par les fatigues d~ voyage. ~e bavarder - ~':-Ja légère." Mon dern1er 

'--"- Ah ,t-souplrait-11, quel affreux voya~ film -- c The.lllgftt.ls Young :& ... ·Le pré·---------------------
, . , 'cédent 1 ... ·« Lé Cheik s'amuae » ... En 

effet, mademolaellô;' je ·sula reat6 deux 
ana élôlgné dBJ,stüdto·s .. ; Oh 1 ma malle; 
où.eat ma malfe T- · · 

Tandis q!J'un~ je!Jne homme d&brouiJ·· 
Jard s'oc,cupalt de;· t6cup6rer les bag11gea, 
une convers_atlon · à:·lo'Olx basie a'~ngagea 
entre Ramon 'Novarro et son lmpre•a· 

---:---.. · 
SAMEDI 1-8 SEPTEMBRE 

SAINTE SOPJIIII 

·serJe .Lifar règle, . 
Alice Cocéa danse .. -. rio. Soudain~ Il sè flèha : , .. · · .. 

- .Non~ vo,ua ·èlli•.le, non, non et non. _Les Vigiles de 1~ Flamme 
J4 n'lratpasl"J:tj~_tel· Je d'acendral chez A IS h. 30, Ja . J11alnme ee:ra ravtv6e JIU 
dea afnlà quJ ~.fn'invlt!lnt et' dont je ne l'U.N.O., eeeUOill de Oolombe1 et 4e 8Urtq• 
vous ·dirai · pu Je "·nom; Je au la - Ici en Wendel, et l'Union dea Fratenaelles de l'Armee 

« Pacl1ique », de M. H.-R. .Lèn~r- vacances, libéro poùr la pre,mlireifola de de~-=~fU: ~. R.l., avee "llatterle, ~­
.mand, qui serac~ le SO septembre awr: ma vie. Et j'~ntênda:: falre ce· qu'li me PftlD4re cee uiiOdaUoa• • 18 h. 111 dey&Dt 1a 
Ambassadeurs, compÔrte une lmportan- pla ft.~ Quant au ·Contrât, nOUI en . dl leU• ataUOD .d_e_ m6tro Geoi'I&-V et les prieMera laa-
te partie Chorégraphique. · ter"ona plus ta~~ ... · · .- , ·• · .cau•• l'An> 4e Trt,.omphe en Joa&Dt des m&Jdlel 

· Voua l'avouerai-je, f .A partir de ,cette. mWialrM. · 
Ailee Cocéa paraltra dans des danses, . mani!esta.tlon dtauiorlt~, Jè' _commençai . Ane.iens Combattants 

réglées par elle, sous la direction de à admirer en Ramon Nov11rro autre cho· · 
Serge Ll1ar. . , se que l'interpr~e,de.•«''Bé'h·Hur :. ou de ·. '·A Il h., 1Hl : Hontmartft, %0: IUanloa- de 

« Chanaon P'aienlfe :t: c Voilà enfin, "me ·• Salat>-Biallfl » (Aaeleu du·l•• el U• B.O.!'.)o 
Notre maitre de ballet de l'Op&& dls-je, ·un ·homm'il qui ·aattvlvre, Jaltaon•·· Dl.,lANCHE 19 SEPTE .. lBRE 

avouait, l'autre" Jour, à la fin d'Une ré- re aller en ·paix. » . · JVJ JVJ 
pétition, être étonné du tempérament Et.col]lme j'6tals venu pour. faire mon 
et des qualltéa de danseuse de aon métier êi'lnformateu'r, ·j'Jnterroreal les 
- ·"'èv una et les autres et j'appris cee : 
« .,. e :& ... • Ramon Novarro, qui doit encore tour· 

A quand un récite! Al1C4) Cocêa t ner' deux films' en. Am6rique, eat•venu en . . . . . . . . 

~-

· Les: Yigiles ëfe da Flamme 
A 18 ·b. 30, la 1'1amme eera ravtv6e -

·1~~~- .~ ~-~ .. la - rict~. de .~ 
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